
        
            [image: cover]
        

    
		
			
				
					

				

				Ce livre numérique ne comporte pas de dispositif de blocage afin de vous en faciliter l’utilisation. Toutefois, il est identifié par un tatouage permettant d’assurer sa traçabilité afin de prévenir le piratage.

				

			

			
				Crédits

				Ce chapitre est tiré du guide Ulysse Ontario, ISBN 978-2-89464-469-0 (version imprimée), dont la publication et le dépôt légal ont eu lieu le deuxième trimestre 2020.

				Auteure : Pascale Couture

				Mise à jour de la 8e édition : Annie Gilbert

				Éditeur : Claude Morneau

				Correcteur : Pierre Daveluy

				Collaboration antérieure à la recherche et la rédaction, incluant des extraits des guides Ulysse Toronto, Escale à Toronto, Escale à Ottawa et Gatineau, Explorez Niagara Falls et la Route des vins : Anne Bécel, Marie-Eve Blanchard, Jill Borra, Julie Brodeur, Ambroise Gabriel, Alexandra Gilbert, François Henault, Benoit Legault, Amber Martin, Jennifer McMorran, Sarah-Émily Nault, Nathalie Prézeau, Alain Rondeau 

				Conception graphique : Philippe Thomas 

				Conception de la couverture : Rachel Labrecque

				Mise en page : Judy Tan 

				Cartographie : Annie Gilbert et Rachel Labrecque

				Photographies : Première de couverture : Le lac Supérieur © iStockphoto.com/sharply_done. 

				

				Cet ouvrage a été réalisé sous la direction de Claude Morneau.

				Remerciements

				Nous reconnaissons l’appui financier du gouvernement du Canada.

				Nous tenons également à remercier le gouvernement du Québec – Programme de crédit d’impôt pour l’édition de livres – Gestion SODEC.

				[image: 43462.jpg]

				Guides de voyage Ulysse est membre de l’Association nationale des éditeurs de livres.

				Note aux lecteurs
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				Les Grands Lacs, ces formidables plans d’eau douce bordés d’une nature généreuse et indomptée, forment la première image qui se présente à l’esprit quand on évoque l’Ontario. Puis ce sont les vastes champs fertiles, au bout desquels se dressent les maisons de ferme coquettement ornées d’un balcon, de volets et de fleurs. Enfin, il y a encore ces minuscules hameaux, pourtant constitués de splendides demeures qui veillent sur la région depuis parfois plus de 150 ans, ainsi que ces villes au patrimoine architectural inestimable, silencieux témoins de la prospérité de cette province, la plus riche du Canada. 

				L’Ontario rural a certes de quoi ravir les âmes romantiques en mal de tranquillité et des temps passés, mais cette province possède également un visage éminemment moderne et urbain : n’y trouve-t-on pas Toronto, la métropole canadienne, et Ottawa, la capitale fédérale?

				Avec ses quelque 1 075 000 km² de territoire, l’Ontario est la deuxième province canadienne en termes de superficie (derrière le Québec), mais la première par sa population de 14 300 000 habitants. Elle est bordée à l’est par le Québec, à l’ouest par le Manitoba, au nord par la baie d’Hudson et au sud par les États-Unis. Une partie de sa frontière sud et sud-ouest est marquée par le 49e parallèle, l’autre partie étant délimitée par le fleuve Saint-Laurent et par les lacs Ontario, Érié, Huron et Supérieur, ces lacs qui permettent un accès facile à tous les coins du territoire ontarien et qui furent à l’origine du peuplement de la province.

				Géographie

				Le peintre Tom Thomson, avec Le pin, et le Groupe des Sept ont bien su saisir toute la beauté de la nature ontarienne dans leurs toiles qui révèlent des paysages encore sauvages d’où émerge un sentiment de solitude et de sérénité. Ces panoramas typiques du Bouclier canadien comptent parmi les multiples visages de l’Ontario que vous découvrirez au gré de vos balades.

				Lacs

				L’Ontario s’enorgueillit d’être bordé par quatre des cinq Grands Lacs, soit les lacs Ontario, Érié, Huron et Supérieur (le cinquième, le lac Michigan, est situé uniquement aux États-Unis). Ces gigantesques plans d’eau douce impressionnent par leur ampleur. Le plus petit des Grands Lacs, le lac Ontario, couvre pas moins de 18 000 km², et le plus grand, le lac Supérieur, qui est aussi le plus grand lac d’eau douce au monde, s’étend sur 82 700 km². Ces lacs se sont formés lors du retrait des glaciers à l’ère quaternaire. Prenant sa source dans le lac Ontario, le majestueux fleuve Saint-Laurent (1 200 km) longe l’est de la province et traverse le Québec pour aller se jeter dans l’océan Atlantique. Outre les Grands Lacs, l’Ontario compte environ 400 000 lacs et rivières, qui ont joué un rôle majeur dans l’histoire de la province; en plus d’avoir fourni la nourriture essentielle aux nations autochtones, ils ont été les principales voies de pénétration du territoire.
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				Plaine

				À l’ouest du fleuve Saint-Laurent et dans le sud-ouest de la province s’étendent de vastes plaines fertiles réputées pour être le grenier de l’Ontario; dans ces plaines propices à l’agriculture sont notamment cultivés du blé, du maïs, du tabac, des légumes et des fruits. Un microclimat favorise la péninsule du Niagara, permettant en outre la culture des pêches et des cerises ainsi que des vignes. En effet, plus de 75% des vignes canadiennes se trouvent dans cette péninsule.

				Bouclier canadien

				Le Bouclier canadien forme un demi-cercle autour de la baie d’Hudson, du nord-est du pays à l’archipel arctique, et couvre une bonne partie de l’Ontario. Ce vaste territoire, qui date du Précambrien, a été façonné par le retrait des glaciers qui a mis à nu les roches, créant des rivières et des lacs sur leur passage, ainsi que des paysages vallonnés n’atteignant jamais plus d’une centaine de mètres. Très rocailleux, le Bouclier canadien est peu propice à l’agriculture. Cependant, la forêt qu’on y retrouve a permis le développement d’une grande industrie de coupe, alors que le sous-sol a révélé ses grandes richesses, notamment, des gisements d’or et de nickel et autres filons d’argent.

				Flore

				Le territoire ontarien est encore aujourd’hui en bonne partie recouvert d’une vaste forêt qui se transforme progressivement du sud au nord. Sur une petite parcelle du territoire, dans l’extrême sud-ouest, pousse une forêt de feuillus dont les essences principales sont l’érable, le hêtre, l’orme, le chêne et le frêne. Cette forêt cède vite la place à une forêt mixte qui se compose essentiellement d’érables, de trembles, et d’une foule de conifères dont des sapins baumiers, des mélèzes et des pins de Banks.

				Plus au nord, les feuillus vont peu à peu se raréfier, les conifères (pin à feuilles tordues, pin gris, mélèze laricin, épinette et sapin baumier) dominant dès lors la forêt boréale. Cette forêt toujours verte, qui se déploie au Moyen-Nord, va à son tour, en raison de la rigueur du climat du nord de la province, être remplacée par une végétation plus chétive, la taïga.

				Le rude climat de l’extrême nord de la province, marqué par des hivers longs et très froids et des étés courts (moins de 120 jours sans gel) aux pluies peu abondantes, ne permet qu’à une végétation rabougrie de se développer.

				Faune

				L’Ontario, doté d’une géographie diverse et de climats variés, s’enorgueillit d’une faune d’une grande richesse. En effet, une multitude d’animaux peuplent ses vastes forêts, plaines et régions septentrionales, alors que ses lacs et rivières regorgent de poissons et d’animaux aquatiques. Voici quelques-uns des principaux mammifères qui y habitent.

				L’orignal (élan d’Amérique) : c’est le plus grand cervidé du monde. Il se distingue par ses bois aplatis en éventail, sa tête allongée au nez arrondi et sa bosse au garrot. L’orignal est un des plus puissants représentants de la faune canadienne. Il peut mesurer plus de 2 m et peser jusqu’à 600 kg.

				Le chevreuil (cerf de Virginie) : il se remarque à sa robe rousse et à sa queue dont le dessous est blanc. Plus petit cervidé du nord-est de l’Amérique, le chevreuil atteint un poids maximal d’environ 150 kg. Il se retrouve dans les forêts du sud de la province, où il est relativement facile de l’observer. Les parcs Pinery et Rondeau demeurent de bons endroits pour en observer.

				Le loup : ce prédateur vit en meute. Il ressemble à un chien gris de type berger allemand, mesure entre 67 et 95 cm, et pèse au plus une cinquantaine de kilos. Il attaque ses proies (souvent des chevreuils) à plusieurs, ce qui fait de lui un animal peu apprécié des cœurs tendres.

				Le renard roux : fort mignon, ce petit animal possède une magnifique fourrure d’un roux flamboyant. On le retrouve un peu partout dans les forêts. Très rusé, il évite le plus souvent possible les humains; on l’aperçoit donc très rarement. Il chasse les petits mammifères et se nourrit en plus de petits fruits et de noix. Attention, le renard roux qui se laisse approcher est souvent atteint de la rage.
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